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tertiii'c ci befftroi et urnec de cadrans. .Iontrtéal n'offre

ei ce gcinr', rien le tnn yîj'.1rhe cet elegant tu di we

Inum tatrniiict ii t. lr illtir, le ciel. tiichle %an, dlute.'

de na resugnation, m'.torda un sourire, tin stlt.il écla
tant perça le iiuages et la plin recssa comî.r par enrh.Ifn
terment. Je paums nie hiasarder dlns les .alcntouirs et jeter

un ctuip t cil furtilf si;r là % ille , j'aiiurai .t la h.te les %u-

p cre pn.it ions qui osirent les acnetirs et qui, ;i na
granirl 'tiiprie, n'ont ýcmbéil- pluis ant Ch nc (i gur loutes

celles de MoiIr..ai i LM lficrs gur j'. pil %oir oat '.14

aristorîate .piit t que lno nrnt.ii ,1de plantationîs, idont

i'oAinr et iche freuir prcirc une ;nbr, I brilni ,

tes relirnt les un, aux atutre% et (ete ing-nirise disi.
1ion les f.ut rrssît:r avre le phuis grand .vantagr Toîrontn
est %i . l'extr mit, nord ot.cst du1z icr intaiio, son pot

st C:otnl te et %sA ic , l' cil .IltnC .a <411ternlpirr la
vastn e blleu q ius l'Etend due l ., ,c e e i 1 : s .ri-'est

Iniguyr i um il ,i.rtei lait un.

('' r.,nlinurr )

SILHOUETTE.

Qui(jeii ni. .& Constantiniople, Anthe ( hénier ie (lit ni

c hrétien ni inmsulran il resta paien toute sa vie. Il man-

que, t'n ellet, quitelcie ch-c .1 a 1- sic. c'est l'auréole di.

V ne ; il serble <ui'mil n'ait jete les yei aiu ciel tille pour Y

soir respl.endir l'<Olyîpa'. i.a terre, 1.1 vieille mère yble,

riait li -.ri <le de n âmne, Il 'ctait. sans touite, laissé ai.

trindre ;.ar lc naturalisme poltiqlur de îuf'fon et le materia

lrne aveuigle dlio lbillat h. Mais, il n'en faut liai doutcr,

tiut ct grec. tout CRt palei, tout est antique chez Andre

'henier. l.c- rharimnanes image% tde sion imagination sei.

bleunt tc arhrecs d'une fre'sllec tde Pompcia retrouvée dans

toute a fraicheur apr's un ensevelissemcnt tic deux mille

ans.

lDans la vie de Chénier, il n'y a qu'une liage, c'est

Iliustoire tic a rlot. Il est mort portant la tète haute jus.

que sur l'échafaud, parce qu'il savait Ilue lat ete qui allait

toIbîer portait l'atirrole iinmnrtelle.

.kélggie, la jrunr rapt/r'r, a été écrite à la Conciergeric.

File est regardec comrne :miî dc rhefs d'u.'îivre de la pKoesie'

moderne.

Andre Cic nier, conduit au tippl ice, fraî pait son finii

plcin dle penscn en disant :

,J'avais Iourtant quelque chose l;.0
I.c jeune udiciaine. son coIpagnon de captivité, avait,

deux jours auparavant, desiné un arbre sur le mur de leur

uicliot: c'était tin arbre fruitier ayant à ses pieds ine brai.

cii rompue sur laquelle, se lisaient ces iots :fiurdis fp.

té dej//u1/j l. init d'Anîdrc Chétiier est la tuut entier

9ominilie DCIINCC.

ToorcO1Ogie.

l'i terrible accielnt vie'nt die plonge.r dans là. deutil
i'n.e es famiiiilleis les plis hononiles et les pl est imr-s

El, St Iine. L. 310 Ntv.roibr dernier, vers 9 leu.

.dus oir. le- je Inllirtnidam ( '% igtingnî, an in iiîîî tit i

_ lege is'tatit avnu vcl'unl dIl ses- fre. i1r Ila

itiE du lai. lintarville. ( "f t I -l iuiei ih tnor t il v i

Ir. lissnertus d u une bi Mo anls târmoinsi, 4-n

fice' de ii i l Ir c.' u r mi. brisée quand ton sing

à l'nfraat' scu s isi8e que duritnrit lpnii ver ls pvirentas

dies lnfrOtunl victieii.4, lorisq1u'ils connit-ent tiuiste

l'tiniii de. leur maitdlhuir. Il est ier platirssi potirfiofn-

dIet 4i1 rue$l-,ilu la re'ligioin seiuli., qui l)gde u.in. tit

huum l'pour toutes lIs lelissures, est hubib. à le viat-

triser et à les guîrir. Nous n.noucions it rapler les

unlig.an lttatils di- vo liiguibîrie dinaune et. nous nouts hr-

ne r.n .uis à xprouner à la famille ieslivE, tolite li ulrt que

Iou-S ptreinlonsf §els immeiSl domuleuîîr. Qui. Die*u fis-

sE riilriiurE1E aux pnilivres dl'fiint

l./.ST > /jl 1>o (J Ci.i//

/ / /u ................................. J. 'l'hi r iault, J ohet te
et J. Neuilnn. Sic. Iltatrix

l/rI l. r.i............... J.>aotust. St. J.lte. de M ontleal
.<It/lé/r................................J. b .alndry, St. A mbr e

/ i /,,men/..................... -. aferrière, St. Cuthbert

Cours Cnmril

ý Fr... ler... J. Roy', ilerthier
ler. IPiv hury

.nhar... .\ng ler... F..tiampagne, M iddlc

Fr... ler... X liritl... S i >ilace

\ng ler... J. Hébert,......Joliette

Fr... Ie... A. pirovost,...... "
-1mrn/g .p........

Ang ler... T. Kelly.........

/ r r.....................ler... M Roulet.........

1 A plus grande activité littéraire règne ci ce moment au

Collége. Ies deux Acadénics rivalisent de zèle et leurs

shlices Se succèdent avec tu initeret toujours croissant.

la salle di's tude est seule asser, vaste pour contenitr la

foule des spectateurs qui se pressent aux assembles du

Cere/r /.it//raire. Nos ccoliers ont là unc occasion ma.


